
 

 

 

PRIX DB L'ABONNEMANT

Maltion Bi-Robdomadaire
coscnseasns $1.00

 

Un an (d'a
Bis wold.

EDITION HEBDOMADAIRE 1 an. »

  

6 moltersy.. 0.0.48

REDIGE EN COLLABORATION,

SE
S8ANx ANNE

41 SOUS DE DETTES
M. Aristide Chapoulot, mer-

cier on rotral. , vou! aves une fi.
lo, oot sois dans lu ealle à mau-
ger, à proximité d'une table cer-
vie, sur laquelle il jette, de temps
À autre, un coup d'œil décospéré,

Ti tient sou journal, M. Arieti-
de Chapoulot ; mais il est proba-
ble qu’il ne lit guère, car il le
tient 'envers depuis uu bon mo-
meut, ot il ne s’est pas encore
aperqu de on méprise.

Par-Gessus les lunettes bleuce,
couleur de conserve, le regard de
l’ex-morcler se pose, ving. fois par
minute au moive, sur le ceveou
en vieux ehôue qui, saue se pres-
ser, euns se ralentir, va son petit
train-train, et fait ontesdro scu
tic-tas mouotoue.

Paie, le regard susdit redes-
cond vers In soupièro où le puta-
ge refruidit,
Et le regard w’attandrit, com-

me mouill par los vapeurs appô-
tisenntes qui filtreat sous le cou-
vorclo.

Il y a doux couverts cur la ta-
ble, et deux eidges teudout leur
dossier Aux sonvives en expecta
tive.
Evidemment, M. Chapoulot at-

tond quelqu'au, quelqu'an qui le
fait attendre,

Or, comue feu Louis XIV,
avec qui il ne présonte guère que
co polut de ressemblance, l’ex-
mercier n'aime pa- beaucoup ça ;
surioot quaud 1! à tend en com-
pagvie d'un ropas qui n’a vieu à
gagaer À un paroil sursis.

l'our 1 : » héros, comme pour
le prélat chanté par Boileau daus
lo Lutrin,

Uu diver réchautté ne valat ja-
(maie rien.

Mais un dîner refroidi ne lui
dit pas grand’chose mon plus.
L'exactitude, À la table comme
en affaires, c’est son dada, mor-
blen !

Tl ce fait plus d’aflvires, lo
brave homme, mnis il mange tou-
loure,

La déjonuer,le dîver sont pour
lui autant d’échéances arrivant à
bet re fixe,--onze heures le matin,
tix heures le aoir,-—et auxquelles
il taut faire honveur, tout avesi
Lien qu’à sa signature.
À ces houres-là, M. Arjelide

Chapoulot remplit son estomac
par devoir, en oouscience, aves
la même porctualité qu'il mottait
jadis à vider sa culese, les quinze
ct flu du mois.

Or, quand vous saurez que lo
coucou est aur le poiut de mar-
quer la demie do six heures, vous
vous ferez une idée approximaii-
vo do l’é:at d’irritation où se trou-
ve, au début de cette véridigne
hietoire, M. Aristide Chapoulot,
tnercier rotiré, veufavee une fille,
et qui, pour se mettre À la table,
uttend an fille depuis eix houres
olny cing minutee.

en
Depuis que M. Chapoulot n'est

plus dans le commerce, c'est-à-
diro depuis qu’il a eu le malhear
do perdre sou incomparable épou-
so, Mme Céline Chnpoulot, ude
Bobichon, qui était en mime
lomps un commis et une associée,
jamais semblablo catastrophe ne
s'était abattuo sur aa paisible de-
moure,

N'avoir pas encore entamé le
doesort & six heures et demie !
Car elle va sonner, elle sonne,
elle est connée, cette demie du
six heures | La petite porte do
l'horloge rustique c’est ouverte &
deux battants, et l'oiseau mo-
Gueur, socouaut ses ailes, à lancé
‘Mn “coucou” d’une voix parti-
Galièrement Ironique.
Voir, depuis tantôt trente-ciug

minutes, uno exo. lente soupe se
détériorer à quelg cs cuillerées
do soi…Et, par-dessus lo marché,
M6 pas savoir ce que pent bieu—
ou mal. 2 . qa-dehore fille
leu aimée, se petite Charlotte

chérie, P

 

Angoisses ornelles et compli-
Quées, où los inquiétudes da cœur
te ml: at aux crampes de l’esto-
mao |

Jumais M, Chapoulot u's été oi
près de comprendre le suicide...

utegard, un pou égaté, sepromèno eur la ta le, oberebant
Yaguemeut parmi les couteaux,les fourcliettés, les ouillères, l’ine-trument aveo lequel il mettra finÀ cet lutolérable supplice.

+»A ce moment, Gertrode, lavieille bonne.…oulsinière de mon

Mrs See cs
À

M. Origene Vigneault
® DE MILFORD, N.H.

Guéri du Rhumatisme et du Mal de
Ruins par los PILULES MGRO.

Quoique dion joune,11 Stait lacspable
de trovaliler, vu tes douleurs

8 Qu'il endorait

 

L'homme est industrieux. Ils
sont rares partal nous œux qui ne
travaillent pas ; le riche travaille
pour conserver et agrandir sa for-
tune, le pauvre pour procurer À
sa famille le pain quotidien.

L'ambltion et la nécessité sont
les deux grands iuspirateurs du
truvail, l'assurance du succès
téside dans la bonne santé.
Se teulr cn bonne santé, afin de

remplir sa tâche et de réussir,
voilà pour chaque homme 1a ques-
tion vitale,

Les Pllufes Moro sont le remède
À prendre pour l'homme fatigné
«t souffrant, et le seul qui le pué-
risse des maux auxquels il est
exposé. Elks sont Lonnes pour
l'honime de bureau comme pour
cclui qui est obligé de gagner sa
vie au bout de ses bras. Elles
gufrissent Jes maux dz téte, la
mauvaise digestion, l'armaigrisee-
mas, les douleurs dans le dos, le
mal de roguons, les points de côtés
ct fes rhumatismes.

Yoiclce que monsieur Vigneauit
{on À Ja Compagnie Médicale

oro :

 

M. ORIGÈMU VICXHAULE.J

Chers Doctenrs,

# jue j'ai commencéà prenetre les
!* Pilules Moro les hommes, je souf-
‘frais Pun shumatisme qui m'avait
‘‘empiché de travailler deputs trois
Li s ; la nait surtout, j'avais desélan-
** cemments daus les jumbes et Les bras
* qui mo mettalent l'impossibilité
* Àdormir. J'étais devenu sans cppé-
*tit, mes vivres digéraient mal mon
* urine était rouge € chargée, J'étais

Eeeforçan états obl‘ouvra, t que j* o
 gé de faire avait o lement été
** chez moi la cause de ces troubles. Vos
“ Pilules Moro m'ont fait un bey
** car elles m'out douné a it, aidé
** ma digestion et ont soulagé mes reins
** et mes douleurs de rhumatisrse, ©

** Après la quatrième boite, j'ai com-
“mencé à travailler, et anjourd'huf,
‘’ après eu avoir pris en tout 19 boites,
* je suis complètement guéri de mes
“many. J'ai perdu mon été pour ne
‘ avoir pris en temps vos Célèbres
Pile, mais je vous suis bien recon-
‘* puissant pour soins que vous m'a
“ vez don: -
+ % Pencou beaucoup tous ‘ les
* hommes qui ont àtraval ler fort à me
"” attendre 1: , mais de
‘ Prendre vos Pilules oroan de sotr
. leurs forces."

ORIOÈNE VIGNEAULT,
Boite 850, Milford, N.K.

 

Les médecins de fa Compagnie
Médicale Moro, penvent être vus
A leur bureau, au No. 1724 rue
Bte-Catherine, tous Jes jours de la
semaine, excepté dimanche, jus-

‘à huit beures du soir.

pr venir.pagne et qui De peuvent ven: -
ment à Mon , un blanc de tral-,
tement leur sera envoyé sur de-!
mande, afnei qu’un
rempll' de conseils et avis. Les
consultations par lettres soot ans!
gratuites et absolument confi.

ntlelles.
Les Pilules Moro es vendent

50 cts. la boîte, où six bottes pour
02.50; el votre marchand ne les
tient pas, elles vous seront expé-
diées sur réception du prix.

Adressez vos lettres commesuit :

OMPAGNIE MÉDICALE M
rsCetiemia® |

 

d'emoiseile, véritable factotum fe-
m elle, entre 6n grognouvaut daus
cette salle A manger oi, pour
Vi vatant, on ne mange guè.e, hé-
as
M. Chepoalot, à bout de pa-

Lience et de forees, à laissé tom-
ber son journal,
Bes deux mains, graseouillettes sieur, femme de chambre de ms

  

té de sos bras balisote, ont air
de vouloir tomber nussi.
-—Xh bisn, monsieur *

shoune Gertrude.
—El bien, Gertrude ! gémit

l'iufortuné.
—Je vais remporter !a sou-

pe, n'est-ce pus ?
——Ÿ peneos-tu,Gortrude? Ohar-

lotte ne pout maaquer de rentrer
À l'instant. Il est mime bien
étonunut qu'elle ne soit pas en-
core là. Quand est-elle sortie ot
uiest-elle allée ?
—Mademoisello est partie à

quatre heures, comme Fhebitu-
de, poursa leçon de piano. La
leçon dure une !ieure. Domi-houre

ur aller, autant pour revenir.
ademoiselle aurait pa rentrer,

corne d'habitude, À six Loares.
—Et il est » x Leures tronte-

ciny !.

—Maiotoraut, vous savez, lus
or.nibue, o'est souvent complet...
—Ou bieu, zandemoiselle, en-

coura,çée par le beau temps, aura
voulu faire uue petite promenade
et revenir À pied par la rue de ls
Paix... Bt il 1 u bien des modls-
tee, bieu des bijoutiers, biou des
closes à vuir, rue de la Paix,
pour uus jounesse.…
=-Quo le diable emporte les

modes, les bijoux et la jeunesse
aussi, quand elle est si en retard
que ça *… À l’houre du dîner, je
vous d mande wu peu ce qu'il
peut y avoir A voir? Ventre af-
famé v'a point d'oreilles ; il ne
devrait pas aveir d’yeux non
plus !

—SBaus compter les amoureux,
los beaux mirlifiors qui suivent
les jolies pascautes en leur ohu-
chotant dans le cou ua tas de...

—Ohk! ça, par exemple, je suis
bieu tranquille. Les amoureux !
Tu veux dire Certrudo ! Char-
lotte cat vertaeuse, Dieu merci !
Elle saurait, au besoin, mettre
uu malotru 3 sa place. Elle a été
clovée à l'américaine, Charlotte,

tope

‘je m'ec tisite !
—! n’y & peut-être pas de

quoi. Mlerée à l’armée.…à la mer...
à is je ne sais quoi. tant que
vous voudrez ; mais jo ue suis
qu’une bôte, maisje Le compreuda
pas qu'on Juieso nue demoiscile
scurir toute seule dans les rues.

=-Courir, courir ! Plût au oiel
qu’elle courtit. Maie tu vois bien
au contraire, Gertrude, que Ohur-
lotte ne se presse guère.
—Possible ; plaienntez, père dé-

naturé… Maie tout ça finira saal,
ie vous le die, et ce sera do votre
faute, à votre éducation, & la md.
re......je ne sais pas qui...
M. Chapoulot n’écouto plus, It

a pris uno résolution eubite.
-—Gertrude, Gertrude, enlève

le potrge, tiens-le au chaud et ap-
porte-moi mos bottines, jo vais à
ta rencontre,
La benue,toujuurs bougounant,

t'en est allée avec la coupière ct
revient aves les chauseures ;
quaud, tout À coup, le timbre de
ls porto d’entréo fait entendre un
joyeux carillon.

—C'oet Charlotte, enfin !a'ex.
clame la père, qui se disposait à
quitter cos pan’ suflea.
—C'est ma .ceello, répdte

Gertrude qui, daus son empresse-
m at A aller ouvrir, ue trouve
r'c 1 de miewx pour so débatras-
ver di, bottiners, quo de les four-
rer aur la table, au beau milieu
de l'assiette de monsieur.

LR
Mile Charlotte entre comme un

ouragau en miniature,
Figure mignonne, souriante ot

chiflonnée ; sleveux [risottants
sur le front el sur ln nuque ; dixe
huit aus, trente-deux dents, taille
svelte, graciouss déeinvolture, pe-
tits pi le, sufleammont cam.

; brées ; jolies mains gantées étroi-
tement; voilà pour l’ensemble,
Au total, adorable frimousse

de Parisienne, vraio libellule du
“Marais”. Rubane, galons, flours
artificielles, falbalas de ci de IA.
En deux mots, toute Ia boutique
de mercerie du papa sur cette
gentille petite personne, mais
rico du mercier, je vous assure
—Ah ! te voilà déjà ! #’éeri.

irouiquement le Lère, tout en ap-
prochant eñ chaise de la table et
en ae disporaut à déplier sa ser-
viette.
æl'apu, je vais te dire...
—À table, à tablo d’abord. Ta

t'expliqueras en mangeant ; je
compreudrai mieux. ll y à fich-
tre bien asses longtemps quetat-
tends, Gertrude, In soupe
~Abh mais pas, tu ne sais

pas. C’est qu’il m’est arrivé une
aventure, une vraie. ot molles, pendantes à l’extremi- —Une aveuture ?.…répète M.

    
Chapoulot eu ‘aureautant sur acu:
sièxe, pendant quo Gertrodo lui
Isnes par-dessus la soupière un
regard do reproche et de triom-

omnibus, avec us jeune nomme.

homme ! ! Miséricorde ! I! SITUATION VACANTS" On demande 
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Les Pilules Rouges de la Cie Chimiaue
Franco-Américaine guérissent la
dyspepsie, [indigestion ct mai
d'estomac. oo

ETREXT

 

1
i

Si vous souffresz de dyspapsie ct que vos vivies digdren! mil, mangez lewwemen,
ne prenez que les mets que vous pouvez digérer le plus facilement, biuvez pea en

nt ct après vas repas, rence deux Pilukes Bouges, ot en lwtens, prenes
ls moit'é d'un verre d'eau bien chaude, dans legnel vous ajouterer vn quart de enil-
lérée à thé do sodn À pate. Si vous suivez œ simple consell avee patience ct persé-
vérance, les troubles dont vous souffsu dispuraîtront, votre spj<tit duviend- moil-
leur et surtout les vivres que vous mangerez, au lieu de vous faire d1 Lurt, vous
renforceront et vous guérirez. _

Les témoiguages suiveuts sont la preuve de ce que nous aiürmous.

Témoignage de MADAMH BRABANT :

** Loeaque je our. & prendre Les Pilules Fougce, je mouffrals beru-
“* cou : daCire, dinedé hd«4 de vomicrements. étuis cHligéede faire
“a ae 4 clients cafents ct il tiafatiguamnt énormément de Gavaillez.

“Les tuoilia boites de Piluien Mouges, que je pris ru we floret |
** grand Live, wails on bout de quelques senalisig, tua pioncauenga 3 p'a-

à ** tlaves ct aujourd'tui, je pure dire qu'elles w'onteutiècemni munuée à 3x
8 “hasAf, De faible que j deb devia forte «4 sobuste, thou appl tat vemHos s
ND ‘44 je pus marges CS que fo voutuu ct diglrer mans fat.que tat ca que je

" preps i A 13 0 = de** Je continuvi à prendre les Pilules Kouges prequ'À li tudronnce 1061
“enfant. j'utis une (crorsetse beurcuee et unie ceCUUNTANce soe acclont.

** Je rue bien secunpaises ntcaux Médaci.s Hyéctalistes de La Cie Chimi-  
© que Pranco-Américative des boas convele o's mot Sonn ie et je
“leur donne Ly peaviiosion de publief of Wardgiage, cur cua oculs aves
* kurs Piluico Rouges m'ont fa’t du ten.

* DAME ZÉPHIRTN BRANANT,
‘* Lore:te, Manitoba.”

La régularité des Intestins est importante pour le boss fonctionnement de l’es-
tomae et les femines qui souffrent de constipation devrout prendre en même temps
que les Piles Rouges, nos Tcbéettes Pertes Elles régulariseut les intestins et
aident à la digestion.

Témolgnage do MADAME LEBLANC:

    

     

  

 

  

* Je soufirats depuis deus ans d us mal d'estonxe Gui markt rere À tant
S “Jen'anisp Topple oie poaved tian adem. Pavel teioursPesfaible
A et 'avais ane des Laltewents Jo cour apis wes 12030 et asad lorsque jc trevail-
Nc Lads trap leat,

“ Le PULRewgen vi les cruveils que vedons Yi tte M’Agelrr Epécialistes
* mao firent un grad bion dds le commencement. k joie! des Tam ites Pore

to, : ce traitement doje deux Pinto (2 ja lue Mieurôt qué  

 

** Auprardl'hei fe euis parfaitement tien Ju manse où que je veux. Je
“dors bien 1s nuit ot je puis faire tout Won © vrupo ans enoowls Les bacor:-
© wlio boa AGA a sdetime auparavant

“ Je remercie les Médecins es du tranble qu'il: & sont donné
** pous wal et leur eo ule Lien secounnisente.

‘* DAME ALFRED LEBLANC,

= " Carieton, Boneventnte, P.Q.*

Une emplâtre préparée par la Cie Chimique Franco-Américaine, appliqué sur Îe
creux de l'estomac, soula très souvent et même toujours cette douleur que les
femmes éprouvent lorsqu’elles souffrent de leur digestion et aidera lx:. oup à
l'effet des Pilules Rouges. ; ;

Il est important que les vivres que vous mangez digèrent facilement, afin de
bien nourrir les autres parties du corps. Il n'y a pas de santé possible sans un bou
estomac.

des femmes fortes ct bien portantes.

Témolgnage de MADAME BREAUX

   
  

    

     

 

  

A loyé les Pllules Roages mue (aihlesse quo forespentale au
, cree SaFT J'attribue meeR fatigues
** de la naissance de mon deuxième enfant. Il était
** d'en avoir evin avant d'avoir les furces nécegsaires ponr J
** était bien mauvais et je pouvais & peive d les vivres que je yreuais

et j'ai été ob

4) conti“du

* forces et
* fatigue et manger ce que je vou

dormais mat ta naît et me sutats toujours prisée.
Le ao tos Petites Boites que j'ai ; el

Plluies Rouges et à sc guénr.

"DAME VICTOR BREAUYX,

* Upper Neguac, Narthumbesland, N. 0.”

Nn tre cttention aus le fait trée Lmpos-AVIS À NOS PATIENTES. rooe ntafyTater
Getous nos remèdes. NosPILULES ROUGER, ceront donc cannes l'avenis eos nom ded
PILULES ROUCES Qc ta CIN CHIAIGUL FHAMCO-LBITIRICAUNT, nt, 211

Pour le plus grand intérlt de nos paticntes, nots avers ctu Luis çe tea Hes
devront donc cortICE. passé, et plus que jamais, eaiger ¥: nota %a ho TIEmun

bot ‘eat goyen
PILULIAROUGES et ce So x vire Leveent rafaser comute imitation, tontee

“ trent comme moi, à p

  

firsrapiacmerts
PILULES ROUGES vendues pote cnporte et cassi ccilco venduco an 100 Ou À 830. 15 boite.

> . atienter à venir vois Îce Méde-
ctoaauet EeerDRTTIANCO HRT.53 Bpletadinende $n CLL

ATR, od Joainiront ayole plus de re rte enr
faisyomdeemsiddePÉLULES
ROUGES, 0,1 Ac Liaie Écrire; Yew conaattations, pr ornclice
on 0x1 fotites Conneos nos Midachs con jument
gratniton ot ac ponroot mmnues 8re utiles oux femmes
qui ecuffrsat [53wudntoc an Nos FILULEESOUSEE

ndent te où es poe ..
2 Li rantic @ù Canada «à ou Btate-Cule sar séccption du

aj bee cot bias 10316 Lucse MOUS, motunt, ;

Adsceoce woe httreo comrse oult >

CIE CHIMIQUE FRANCO-AMERICAINE
» Médical No. 2

  

POTIIRIEEINIIIINNNI CrEre aesTIS TIBI IO Lag

Si DAMES!
APIOLI1

undo sm ‘eqagns of
‘ayedor » rod Que
11041 BP SAU|TUIM $0        
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phe tout & Ia fois, que signilie RECLINE, Sauna ar. TVINYS
eleirement:: “ Vous Vuvais-jo at- No vad confosutn avec Ate Lape § co purmd voponge pis nl
ses dit? : en petite Copeulre rondes wuimçe Le “nd ounp Yreungou] ;

 

Gouleurs «t regnlarise lee vpoques, sens

Les PilulesRouges en aidant à la digestion de vos vivres feront dc vous

‘ai cndurée lors

le faire. Mon ir
Mes

=; repas me restaient sur l'estotuac et mo Misient beaucoup so (isis. fie suet

tou donnèrent des
sang revint À mes Joues. Je pus faire Dentôt pou ouvrage sans

** Aujourd'hui suis en nite sauté «et jo vous donne ia permis
“sion devais ofimage d'encourager les femmes ‘qui souf-

re

74 RUE ST-DENIS, MONTREAL:

> ] î vas I 1
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dela teduito jour nn: cu0v0 à joi 5 tortue avi 0
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Banque Molson
Néerpocue pur Acte du wrietnent, 1559
Baran PionvueBontse

capital pave... £3,600,000 0Fonds stale... 4,000,000 ©

KtceureaLE A Sonu,

~=RUR DY ROY

J. FERD MOREAULT
GÉRANT

Dépot reguae: fr'arôt escordé ; Col
lectivne vailicitées et remise dc fonds im
médiate. Traites fournies eur toutes le
rind pale villes du Deminion ot de
state.Unite, Leitres ve Lrédite dans tou
tre [as parties du paye ot du monde es
ter. Argent anglais ot américains: es
et vendu,

Comxuxicariens +0. Téttraque
18 Jang an ton oy)

CARTES Las SAIRES

 

WURTELE & LACROIX
AVOCATS

Pereau de Is Seigneurie Ge Sorel,
$0 Bue du Rof, Sorel

CJ. C.Wirtsle, B, C. LT, Lacroi

E. A. D. MORGAN
aVOCUAI

Chambres Nos. 204 ot 206,
Bitters Joby New. York Life, Aotréa

13 esptem're 1800— 4.

00

rm

rt

A.P. VANASSE
AVOCAT

83, RUE FRINOS, 23.
SOR&L.

À quolijnez pra de l'hôtel les postes
Suit toutes les cours du district,
8A‘tenti-n pertionliàre aux ra

trées de fonde

A. À MONDOU
HCTAIRE

MP AGENCES Gänd-vles aay.

Few et Vie
—o-o-;

MFAÏUENT à PRÉTERSS 15 0p5

Fierreville, Que.

DR. W. 0, PICHETTE
L DS,

CUIRUROIEN-DENTIs:E,

304 st 106 RU2 AUGUIT

SOREL
Porto volsire do NM. iv Ir Fleury

Les butraëz seront ouverts de 8 he
mm, 6 8 tire pe un

Sorel, € Cet, 1F09,—.

BANQUE D'HOCHELAGA
..$1,600,000
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Capital (aye...
Fouds de Liver

L'une des plus sulides du paye, tel queile
l'a prouvé lors de la dergièse

 

 

—

Diépits ragus ot ints dts senctdés,

‘Traites vendues ot coilustin sur touts
les priucipalss villes du

Canada et des Etats-Unis.

Frantais, Anglais et Américain
ACUBIE BT YINDD,

Buccureale A Sorel

Colo dew Russ du ROI ot GECRGE

J. F. F. Boulaie, gérant.
TELEPHONE BELL Ne 9.
 

 

Gr. Gr. Gaucher
B-Govoat aotects Gals maleen Ussotes A T0IR 499

«Marchand dew

Farines, Provisions

LAKD, GEAISBE.

UKAIN, RT

1-03 Be des Comanlaraires of Saint Fa

MONTREAL
Kows nous ebargeous de la sente à

produits Agricoles ot falevns dus sven
ur oonsignations,

TRLEPHONR Xo. 310
 danger pout lou femdive encuinice.

Un dsçon dure vols mots, Prix, 81.
LYMAN, SONS £ CO., Montneat.

Oui, papa, une aventare en  —En omaibue ! avec ua jeune
 

une porsnanes éaue cheque localité, peur
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déré et tormes faciles. ParLe père, tout à fait inquiet, à FeyTg]Leis
(Suite sur (a quatrième page.) rps TasieGo. Lona,
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A VENDRE.— Plusieurs lots

de ville, au coin des Jrues
Phippe et Adélaïde, à prix mo-

O. J. C. Wurraza,
Avecat.

$1 VOUS ETES FAIBLE
ET SANS VIGUEUR

Vin de QuininedeCa upbell
(visÀndrome coulre iyter)

     ré scuiement par
K. OAMPRELL à GIE, MORTAGAL
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PRIME
À partir du ler avril, toute

rsonne qui e'abonnora À votre

foarnal pour us an recovra, 00m-

me prime, un roman Canadiev,

sor paiement du prix de I'sbon-
nement.

LE “SORELOIS”
IMPRIME ET PUBLIÉ PAR

La Compagnie d'Inprinericela

W. 6, M, MORGAN,
Directeur

 

Gérant.

 

No. 64 Rue Augusta, Sorel.
pete

MARDI 11 JUIN lvol

LA TERREUR

On sunonce que M. J. A.

Prenlx, agout de billets de che.

mins de for, viont d'être nommé

meître du Livre de Sorel, en

remplacement do M. le Notaire

Alfred Guévremont, À qui os au-

rait signifié son congé.
Vieux Rouge intéresserait peut-

âtre Jo public en dirant ee qu’il

pense de celto destitution.

Pour notre part ello nous lais-

se avscs indifférent, l'avcien tuti-

Inire étant un de nos adveresires

politiques, tout comme son ate-
cesseur. C’est done uviquement

une querelle au sein de la famil-
le libérale.
D'avcuus préteudent, ce qui

eet trèa vialeemblable, que M.
Bruveau, en fuisant décapiter M.
Guérremont, à voulu se venger
do l'éorgaute défaite que celui-

ci a contribué à ir.fliger à M. La-

ruchelle, le candidat ehoiei et ap-
puyé de la manière la plus vigou-
reuse par M. Bruneau aux der-
wières élections provinciales.
Quoi qu’il en aoit, après avoir

fuit mettro à la porte tous les

conservateurs qui ocoupaient vo

emploi du gouvernement fédéral
daus le comté de Rickelieu, M.

Bruncau n'est évidemmeut pas
satiefait : il dirige muintenant ses
foudres eontre coux-là mêmes qui
ont contribué à l'élire,mais qui ont
encuite refusé do se plier A tous ses
eupricos, de 66 mettre à ‘* quat’
pattes” devaut en terrible person-
ue pour eouscrver le patronage
du gouvernement fédéral.

* Croie où meurs‘, telle est
la devise de uotre farouche re-
présesiaut aux Communes.
Ba soit de vongeatuice ne serait

ns aesou Vio, ai l’on em eroit les
ruite qui eourent: d’autres feuc-

tiovuaires libéraux aubiraient
bientôt le même sort que M. Gué-
vremont, pour w’avoir pas voulu
prendre ouvoriement une part
aetive aux deux élections géué-
rules de l'automue dernier. Ce
scrait dons le règne de la terreur
qui sommencersit dane le camp
ae Los adversaires, et qui 6e con-
tinuerait jusqu'au jour où one
nouvelle Charlotte Corday, sous
les traits de In Justice, nssassine:
ruit.…. politiquement, cela va
tans dire, l’émulo et jo disciple
de Marat.

 

—— ——

RUMEURS
La semaine dernière, dit le

Journal, vous avions ‘Uno botte
de rumeurs”. Cotto semaine uous
offrons à nos lecteurs une autre
botte tout aussi sonsationnelle ot
uous leur en promettous d'autres
encore.
Nous vous sommes assuré les

services d'un correspoudaut spé-
cial qui a le bonheur d’ôtre daus
les scerots da dieux, et qui pos-
tède aescz d'in fluence pour délier
la langue À ceux qui tont la plaie
et le beau temps dans les eercles
politiques officiels.

AU PROVINCIAL

Le lieutenant-gouverneur Jotté
irait en Angleterre comme 1mem-
bre du eomité judiciaire du Cou-
veil Privé.

L'houorable M. Parent devra
tirer des ficelles pour devenir
licutenant-gouverueur parce qu’il
t’aperçuit que ln coupe est chuu-
do et qu'il est à la voille d’être
dégommé.

‘honorsble Lomer Gouin
sbaadounerait un mandat de
commiesaire des Travaux Publics
pour devenir promivr tnivistre.
M. James Cuchrane succède-

rait à M. Gouio, au poste de com-
missaire dos Travaux Publice.
M. Hector Champaguo devien-

drait cominissnire da l’A grieultu-
re, et l'honorable M. Rainville se-
reit créé conseiller légiclutit, tan-
die que l’honorable Iforace Ar-
ehamwbault coruit fuit juge.

AU FEDERAL
“L'bouorable David Millsserait
erés juge de 1a Cour Suprdme. Ii
serait remplacé par M. Fitape-

>AE

trick, qui obderait son mandat de
solliciteur-général à M. Redulphe
Lemieux.

Toutes ces nouvelles,blen qu’el-
les ne soient pas abrelument offi
cielles, viennent de bonue seur-

oo, ot si elles n'iudiquent pas
sûrement ce qui te fore, elles
nous apprennent au moine de

clos.
—

Le titre d'“écuyer”

Onlit dans le Bulletin des Re-

cherches Historiques :

Ona bien discuté autrefois our

l'origine dn titre “écuyer” qu'on

donne à peu près à tout le mon-

de dane notre pays. Les uns pré-

tenduieut que ‘ écuyer était tout

simplement la traduction de l’an-

glais “esquire” et qu'on avait rai.

sou de l’employer puisqu'on ven

servait profusément en Angleter-

re. Le mot * denyer”, uflirmuiont

les autres, e.t d'urigiue française,

et conséquem:nent nous ve de-
vons pas l’employer puisque là-

bas où ne lu douruit qu'aux vo-

bles. L'ordonuauce euivanto que
nous croyovs iuédite romble dou-
ner raison aux purtienua do cette
deruidre opinien :
“Le Roi élaut informé que plu-

siours habitants du pays de Ca.

nada ou Nouvelle Fiauco, v'ingd-
rent de prendro la qualité d'Æ-

euyer daus lee autce publics où

judiciaires qu’ils passent, @e qui

et coutraire À l'usage observé

daus le Royaume, où il u’y à que
les véritables Goutilekommes qui
puisseut preudre cotte qualité. A

quoi &a MasssTk voulant pour-
voir, 8a M. étuut ew son Conseil

a fait trés expresses détenses sux

habitants du dit pays de Cavada
ou Nouvelle Frauce de quelquos
ualité et condition qu s soient

de prendre la qualité d'Ecuyer
daus tous les actes publics et au-

tres qui serout par eux jnesde

qu'ils ne soient véritablemont

Gentilshommes et si commotels
suivant leurs titros qui seront par

eux ropréseutés par devant le
Sieur De Meullos Inteudaut de

Justice, Pulice et Finance du dit

paye, à peine de cing cous livres
d'ameode appliguables aux LOpi-
taux des lieux. Eujuiut sa dito

Mujerié uu dit Siour De Moullas,
de tenir la main À l'exécution du
préseut arrest, qu’elle veut être
lu, publié et affiché, aflo qu'su-
ouu n’en préteude cause d'igno-
rauce. Fait au Conseil d'État du
Roi, Bs Majesté y étant tenu, à

Versailles lo quinzidme d'Avril,

mil eix ceut quatre-vingt-quatre.

(Signé)
Louis, par la Grâce de Dieu

Roi de France et de Navarre:
à Notre Cher et bieu Aimé Cou-
veiller à nos Conseils, Intendant

de Justice, l'olice st Finances en
uotre pays de Canada, le Sieur
De Meullos — salut, Nous vous
maodons ot ordonuons par ces
présentes siguées de notre main
que l'arrest dout l’extrait est oy-
attaché sous le contrescel de no-
tre Chazcelier ce jourd'hui dou-
né en uotre Conseil d'Etat, nous
y élaut, vous fussiez exdouter de
poiut en point selon sa forme et
teneur et icelui faire publier et af-
flcher partout où besoin sera.
Commaudant au premier notre

Haissier ou Sergent sur os requis
de faire pour l'exécution d'iee-
lui tous actes et exploite néces-
wires, saus pour ce demaoder
autre permission, car tel est no-
tre Lon pluieir : douné à Versail-
les le quinzième d'Avril, mil six
cont quatre-vingt-quatre, ot de
notre règue la quataute-unième,
(Sigué) Louis, et plus bas par le
Roi (Signé) Colbart, et scellé en
queus de cire jaune—suit :
Nous Jacques de Moulles, Che-

valier, Soigneur de la BSourco,

Couseiller du Roi on eos Couseils,
Graud Bailli d'Orléaos, Iuten-
dant de Justice, l’uliee et Finan-
ces de la Nouvelle France, cer-
tifions que la préseuto copie est
cunforme à l’origiual que nous
avons vutre les maiue. bn foi dé
quoi nous avons nigué le présent,
à icelle fait opposer le sceau do
nos armes, fait coutresigner par

au de nos Secrétaires : tait à Qué-

bec ce cinquième Octobre, mil six
cent «uatre-virgt-cing (Sigeé) De
Meulles. "

11 eet malhoureux pour nos Lô-
pitaux que cette ordonnauce xe
soit plus en feree. Il y aurait
une belle moisson à faire pour
eux parmi les nombreux genis
qui se dounent ou se font douner
de l’écuyer sans y avoir droit.

PGR
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0* LEMANDE.—Des Dames ET DES
MuesrkURS pour introduire l'article

CoLamat—suit :

uine vond le mieux au monde,
Faigne Kleetrique du De White, breveté

en 1809, Las agubte font de l'argent ou

sbondance, Ce palgue guérit toutes les

maladies du cuir chevoit, les maux de

tête, etc, et cependant il coûte le même
rix qu’un peigne ordinaire. Envoyez

bo ots en timbres ot vous en recevres un,

D, N+ Rose, Gen, Mgr, Dosatur, LiL 

uoi l’on parle duns les cabinets

|
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Assistant Inspecteur
A-t-on remarqué celle nomiuva-

tion d'un inspecteur assistant
pour les péuitenciers.
M. Dawson, ancien député li-

béral, est l'heureux mortel qui
décroche ceite sinéonre à $3,400

r année.
Jusqu'ici M. Stewart paraie-

sait avoir fuit Is besogne soul et
convenablement, mais on jui ajou-:
te un collègue dout nous pale!
vous les frais.

Focore, si la proportien dane
le patronage était bleu gardée,
uous ue dirions rien,

Mais pourquoi deux Augluis à
ce service, lorsqu'un Canadien
n’y serait pas de trop ?
On parle bien de patriotisme.

de revendications de nos droits,

de ceui, do eoln, msis quand il

v'agit d'agir, voue Voyez quo nous
velons pou de ehoze.
Le ‘‘Jourual” a déjà, l'hiver

dernier, prouvé par des etatisti-
ques ofliciellos que nous u'avoue
as notre part des fenetions pu-

briques bicu que nous payions
notre largo part des taxes.

Porsoune u's dit le contraire,

d'est un fait admie, tout le mou-

do s’en plaint ; mais qui songe à
mettre notre plateau au niveau
du plateau anglair.

et-ce que M. Laurier ve de
vinit pas penser davantage aux
siens.

Aprèds tout, ce n'est pra tout-
À fait entiafuisant de lo voir adu-
lé ot vaolé, quand uvue v'avous
jaruaia notre part au gâteau.
M. Laurier a les honneurs, le

prostigo, la considération, l’en-
cens, et il sait en preudre en lar-

&s part. Ii renifle tous ces par-
fums dont s'entretieut lu vanité
humaine, avec une antistuction
qui nous dit assez aveo quelle
passion il les aime. Il mime eels
poutifiar, et comme ça déjà été

el que ce sora oncors À l'avonir

le faible de bieu des politiciens,
uous ne lui en voulons pas.

Beu'emeut, ne pourrait-il pas,

de temps eu temps, se rappelor

qu’il y a d'autres Canadieus qui
out certain droit À som atteution.
Nous nous souveuous qu'il a

dit ane fois que co n’ost pas le
patronage qui donuo l’influouee.
Soyons pratiquoe.

|

L'influence
e'ucquiert «ans doute par le ta-
lent, le mérite, le onractère, mais

elle doit aussi quelque chose de
an force à ln position sociale.
Le sorvice civil est regardé

comme un des hante degrés de
l’éeholle sociale. Pourquoi u'y
point appeler autaut des nôtres
que nous avous le droit d’en
compter là.

II nous semble pourtaut que
l'occasion est belle quand on est
muitre,—car M. Laurier est maî-
tre-—de;se rendre justice, surtout
lorsqu'ou est le chef d’uu parti
qui à toujours affirmé que le moy-
en d’avoir justice était de se dou-
ver un premior ministre do notre
sang.

Bien des promesses out été fai-
tes par le parti libéral eur ce su-
jot, comme sur taut d'autres. M
Laurier aurait pu, avec uu peu
de volonté, faire À sou parti une
réputation de loyauté et de fidéli-
té À la parole dounde, on exigeant
égalo mesure envers chacun. Il
ne l'a point fait et il vo letera
point. Co sera l’une des faiblos-
vos les plus incompréhensibles do
sa carrière, et elle ne peut s’ex-
pliquer que par wne vanité égoïs-
te qui ne voit qu’une chose à eau-
vegardor, sa position de premier
ministre.

Les grande hommes sont autre-
went bâtie.—Lo Journal.

———©<a

L'INTERCOLONIAL
Le ministre des chemins de fer,

l'hoo. M. Blair, vient de dire, au
cours d’une entrevue, que les opé-
rations de l'Intercolouia! n’ont
pas produit autant de bons résul-
tats qu'il le désirait, et il à prati-
querent admis que’ les flannees
6 cette voie ferrée vont we sol-

der par un déficit considérable à
la fiu do l'année courante.
M. Blair n'a certainement pas

surpris con monde, on fulsant une
telle déclaration, enr on s'attend
gécéralemeut à co défieit qui va
se chiffrer dans les cent mille
piastres. Le publie à parfaitement
compris que le préteadu surplus
de l'anudu dernière avait été ha-
bilemeut fubriqué à l’occasion
dos élections. Malotenaut qu'il
n’y à plus d'élections en perspec-
tive, l’ère des déficits renaît.
Et pourtaut avec l'avènement

d'une administration libérale, à
Ottaws, l'Intercelonial devait
être exploité avec écouvmie et
produire une recette beauceu

Quesi dans le but d'augmenter les
rovenus de ce chemin de fer du
gouvernement et faire défivitive-
meut suoséder les surplue aux dé-
ficits, qu'il a été prolougé jue- qu’à Montréal par le Drummond,

   
de of seandalouse mémaire. AM.
Tarte, M. Blair, M. Laurier ot
tous les promoteurs de ce fameux
job se sont évidersment trompés
dana leurs prévisions, Le Drum.
mond est presqu'un éléphaut
peur l'Iatercolonial, Ce chemin
ne payait pas avant ; il paye en-
core inuine aujourd'hui, ot la plus
grande purtie de eos ressources

sat absorbée par l'exploitation du
bout de tigoo qui lui à été ajouté
pour lui permettre d'avoir «ou

terminus & Montréal.
L'Evdnement.

—©<<

Les Sauvages Sioux enle-
vaient Les chevelares

Et vous voulez que votre cuis chevelu

soit exempt do tutte maladie ot délare

rated de toute pelliculs, i

Le Puigue Électrique du Dr Wuite

produtra cot effet. Rion autre chives

u'oura co résultat, Faiteson venir an

avant qu'il ne voit trop tard. Vendu

avec ane gatautie écrito qu'il dunuera
une satisfaction complète sutdts tous rap
port, Prix; 60ete D. N. Rose, Ucu.
Mye, Dueatue, Til,

Cm
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BELLE EXCURSION
M. le réducteur,

Lo personnel de notre hôpital
avait hier le pluieir de fuire ane
petite excursion en batoau jus
w'À StDe. ir, où nos Révdos
ura Grises ont aussi une mis

sion. Ce voyage, Crganisé par
Mile Faubort, se fit par lo vapour
Sorel, sous le patrouage et la
résidence de notre bon curé, le
vd M. Boruard, dont la bour-

se et le cœur sont toujours ou
verts pour le pauvro et l’orphe-
lin.

Mile Faubert sollicite un pe-
tit espace dans vos coiuuues
pour exprimor, au noma des pau-
vros, ot eu sou faible nom, la plus
reapectususe et sincdre gratitude
d'abord à notre dévoué paatour,
aux bonues dames do Charité,
sux Eufunts do Marie, ovfin à
tontes les personnes qui l’out ei
bion seonndée et surtout accuoil-
lie aveo taut do bienveillauce.

Grâce À cette charité publiguo,
nos orphelins firent bombauce
tout le jour ; fruite, gâteaux, bou-
bous, ginger ule, etc. ete, rien
ne uni quail à la fête,
La température no laissait rien

À désirer, et les oxeureionuistes
n'out ou qu'à ee flatter de la
courtoisio avec laquelle ils out
été traitée par le sept: Faubert
et son équipage. À St-Donie, ils
eurent lu réception la plas frater-
nelle. Les drapeaux flottaieut ci
et là, la fassfuro du collège et uu
graud nombre de personnes sont
veuuce À l’acrivée du batoau lour
«vuhuiter la bieuvenue et leur
dire un aimuble “Au Revoie” à
leur départ. Il serait trop long de
raceuter ia bicnveillance dout ils
ont été entourés pendant los
quolques heurus qu'’ile out pas-
sées àSt-Donis. Nous dirons seu-
lomeut que tous sont revenus des
plus enclhiantés de ce petit voya-
go et en couserverunt toujours le
plus aimablo souvenir,

Communiqué.

COMMUNICATION

La rime NATIONALE À Sr-Ouns.

8t-Oars, 9 juin 1991.

M. le rédacteur,

La fête nationale sera chômée
cette année daus notre bonue pe-
tite ville. Commeil n’y & nas de
démonstration à Sorel ce jour-là,
les officiers de lu seciéts Bt Jeas-
Baptiste de St-Ours invitent bien
respectususoment los citoyens de
Sorel et dos paroisses du district
do Richelieu à ao joindre à nous
ce jeur-là. La rousoription n’est
que de 25 ot, et pour eotte wiui-
me somme, tous ceux qui vien-
dront pourront assister au grand
banquet qui aura lieu après la
messe dans los parterres du Ma-
uoir Beiga eurial.

Cauadiens, rallione-nous !
Votre bien dévoué

A. R. DORION

} Président.
—©<<

Une lavention Merveilleuse

Lau Poignes Électrique du Dr White
grérissont les maladies da cuir chovela,
arrêtent le chute des choveux, font die.
paraitre. le mal de tête, eto , otc., et ce-
pendansile ne coûtent que le prix d’un
peigns ordiunire. Ce sont les seuls poi-
gnes brevetds qu'il y ait att monde, Par.
tout oh ils ont été intreduits, les gens
en sont onchantés, El suifit de ae peigner
tous les fours,où la poigue fait le resto,
Co peigne: nervellloux ne se brise Ju-
male, et il est fait de telle sorte qu'il ne
casse jameis loo "eheveus, Il est vendu
aves tue garantie écrite qu’il donners
patfaitemont sacisfaction cote tous ra
ports Euvoyez le priz en timbres.
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plus grande que en dépense. C'est Peramdourpour Daruos,60€Utaodeuz pour Dames, 60 ots ;
Urandoùr pour hommes, 40 cts ;
Poignes fus, 36 cto.
On & besoin partout d'hommes et de

femunes actifs pour introduire cet artielu
Îles vetid & première Vue, Les agents
russissont adimirablement. (Voir l'un*
nonce ailleurs). Adresses : DD, No Ross, Gen, Mgr, Decat er, 111,

P-| De Williams, et vous serez vite

UN FLEAU MODERNE
Plus redoutable qu'uue épidé-

mio de variole
 

Aucune épldimle, dans lo dernier
quart da siècle, n'a omporté au-
tant do personnes que le noma-
bro de colles qui annuelle-
must. tombont viotiues

de la conacmption

+ L'Avouie du Nord,” Bt Jé-
rôme, Qué:
Durant les quelquos mois pae-

sds, tout lo Canada n été mis on
émoi par l’éclosion de In pleote
qui a eu liou dane diverros loca-
Îités, et dos milliers de piastros
ont été dépeusés—ot celu tibs à
ropos,-—pour suppritner !n walu-
le. Lit ceper.dant, tous los ans,

ce pays est affligé d'une pluio qui
fuit auunellemeut plus de viuti-
mes qu’il on a 6t$ emporté du-
rant io dernier quart du sidele
par aucuno épidémie. La vune
tomption,la grande plaio blau-
che du Nurd-—cst plue rodouta-
ble qu'aucune épidomie, Sus vie
times, par tout le Canadu, se chif-
frent annuellement par milliers,
et grâce à ses ruvages, des mil.
liere de jeunes oxistonces brillau-
tes cout prématurément enlevées.
Pourquoi ? Pour deux ruicous :
le caractère invidieux do la mala-
die, et la croyance trop répaudue
due ceux qui héritent de poumons
uibles aout condumnés A une
mort prématurée, et que tout co
qu'il y à À faire, c'est do donuer
à eoux que nous aimons un sou
lagomeut temporaire, au cours
de lour trajet vars In tombe. C'est
1A une grand erreur. À l'heure
qu'il ost la scionee médicale sait
que la consomption, (ant qu'elle
v'a pas acquis une place aiguë,
est curable, Et mieux eucore, où
pout lu préve:ir. Ceux qui ont
des poumona fuibles et qui ae vè-
tirout couveuablement ; qui tieu-
drout lour sang riche ot rouge,
non seulemeut n’out pas à re-
douter la consomption, mais de-
vieudrout certainement des por-
tounes rebustes ot en eanté. l’ur-
mi coux sur leequels lu consomp-
tion avait jeté ses siuistros re-
garde, et qui sout une preuvs que
la maladie eat curable, se trouve
M. Iiddge Baint-Georgos, de St
Jérômc,Qué.Sou histoire tulle que

venir du Nord,” intéressera coux
qui cout affligés commoil l’étoit.
M. Saint-Georges dit : “ Juaqu’à
l’âge du quiuzo wus, ma santé fut
toujours excollonte, mais À cet
fige, je devius terriblomeut épai-
sd, Je pordis mos coulonrs, je
souflrsis  continuelloment da
maux de tête et de douleurs aux
côtés. Mun appétit s’en alla et jo
deviue très faible. Après trois ane
et plus j'avais été soigné par les
médecins,—le mal avait disparu.
Je fus alors en proie à une toux
et on déclara que j'élaia eu con-
soinptiou. Le médecia qui we
seiguait rm'ordenna d'aller aux
montagnes Luurentiennes daus
l'espoir qu’uu changement d'air
me serait favorable. Je demourai
IA pendant quelque tompa, mais
je n'étais pos mieux, ot je rentrai
au logis uvoo la ponsde quo mas
jours étaient comptés. C'est alors
que mos parente décidèrent de mo
aire essayer les Pilales Ruses du
Dr Williams, et je commongai A
en preudre. Après on avoir prie
plusieurs boites inom appétit com-
mença À revenir, ot ceci commen-
48 à mardaer le changement qui
umens tus guérison, car avec l’a-
mélioration de l’appétit, lu force
augmeuts gruduellemout et aûre-
mont. Je coutinuai l'usage dos
Pilules, et tous loe jours je seu-
tais s'on aller js faiblesse qui
avait monacé do mettre fin A wes
Jours, jusqu’à co qu’enfiu jo pue
jouir d’uuo bonue santé ; et inuin-
tenant, comme peuveut le vuir
coux qui me connaissant, je ue
moutre aucun bigne de in wala-
die par laquolle j'ai passé. Je
crois quo les Pilulos Roses du Dr
Williame m'out sauvé la vio, et
j'espère que ma déclaration on-
gagera lus autres malades À les
essayer.”
Les Pilules Roses du Du Wil-

linme fout un eaug nosveau, ri-
che, rouge. Avac chaque doso le
sang est reufurcé, la quautité aug-
moutéo et Lun soulumeut 16 pa-
tiont est capable de résistor à des
attaques subséqueutes de la ma-
India, mais bioutdt In enuté et la
force ac.ives lui sont rendues. Si
vous êtes malade, ou faible, ou
souffrant de n’impurte quelle mu-
ladio duo au sang pauvre où à la
tuiblesse nerveuse, prenez immé-
diatdmont los Pilules Roses du

ramené à la aanté. Ces pilales
sont vendues par tous los mar-
ebuude de remède ou Serout en-
voyées frauco par la poste, à 50
cents la boîte ou six boîtes pour
93.50 en v'adressaut à la De Wil-
liame’ Medecine C0, Brockville, 
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La Nouvelle Police contre les accidents de la

“ Londou Guarunteo and Accident Co. "

LONDRES. ANGLETERRE.

THE “CEYLON” ET “INDIA,”
VERTS OU NOIRS.

LE CHOIX DEPEND DE VOUS.
Coutinuerex-vous à employer du the fmpur, roulé à le main, quand un

muilleur article, cultivé sur le sui britannique, est À Totre disposition ? Las 7 Iv

Verte et les Thés Nuirs sont renopmués pour leur qualité. ‘
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Pour mort accidentelle
Pour perte des Avux wai
Pour porte des doux piods..
Por perto do 1a vue.ee
Pour perte d’une main et
dan pied.

Pour porte de lam
Pour porte d'un pled... oo,
Pour poste de Ja main gau-

Ch@nocsossrn cesseesss
Po…r perte d’un œil,
Pour imyotenco totals et

aindroite £8

Incomnité petdomataire § it
(limité) 1 Lécarainere Ës

tl
sehsbnomadaire

pour fmpotonee partielle

hebdomadaire
[limité 26 semaines] pour
fièvre typholdo, typhus
et fièvre scarlatiae, st po- va
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10,000 sooo ||Aurts march
10, 5,000 ||Un coutrat large, ijui-

table, et facileà ont
10,000 8,000 provdre,

| 5,00) = 2,500 ———
i 5,000 2,600! Toutes réclamations 16e

gitimos payées immé-
2,000 1,000 diaterment sur récop
1300 1 uso tion de ls preuvu

# |1,608||Cette compagole à
3 ’ aussi des

D

liens ha
: garantis eux taux

#0 $30 les plus réduits

téclamations payéer
31 ses rude

$3,000,000.

8 Actif excède.

82,000.000    
 

PRIME- « - $25.00
res moatastsen proportions.

 

Jamos Morgan,
Agent général d’Assurance,

  

 

LA FOURNAL3S A EAU CHAUDE

« NOUVELLE STAR "|

La plis rapi-

dootlaplus3

améliorée sur JB
racontée à un reporter de “ L'A-|-} le marché.
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Mipour 5 ans

contre lo

cassage.

La Star Iron Coy, (Ltd)

593 RUE ULAIG. MONTREAL, L. MONGENAIS, Gérant,
 

Trois Etoiles #4*

 

Chex tous les Kpiciers, Marchands de Vins, Etc.

 

LAWRENCE A. WILSON & CIE.

AUENTS AD CANADA, MONTREAL.

4 juin 1901.—a.

  

Distillateurs, Malaga & Manzanares, Espagne.

Vieux, Savoureuz,
Moelleux. ÿ

| $1.95 la bouteille.
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3 Méfiez-vous des
Fièvres Typhoides

Armez-vous pour comibattre les

microbes de cetie terrible maladie.
 

Les fièvres typhoides, cette affrouse ma-
ladie dont les conséquences sont tropsou- £
vent funcstes, sont presque À l'état d'épi- AD

Voilà donc le moment plus quel
jamais de faire usage du }

VINS!MICHEL
Qui est lo meilleur préservatif des fidvres,
car il purifie et enrichit le sang et lui donne
ta force nécessaire pour combattre le germe
de la maladie, Prenez garde, l'expérience à
prouvée qu'en temps d'épidémio ce sont les
faibles, des débiles ct les anémiques qui don-
nentle plus grand nombre de victimes.
  Ont. TTTAFTTPPFTFFS

  

eir, môigue
#6, vort, du Ceylau, won colo

 

  

  
   

            
 



 

 
 

A NOS AMIS
Noud prions les amis de notre

jourual do nous aider à en aug
monter le cireslation.
Dans chaque localité il devrait

s’en trouvor sù moine um qui {at
disposé À se faire notre agent

r sollisiter quelques aboune-
ments. Nous donnerons 25 pour
cout de commission sur le mon-
taut qu’ils nous tranemettrent, à
ceux qui veudraiont bien aecepter
cette agence de netre journal.

———— ard)

Echos do Sorell da District
AVIS.—Depuis le 25 février

dernier nul autre que M. Alfrod
Lussier, notre comptable et se-
crétaire, n’est autorisé à recovoir
le prix des abonnements au Sore-

lois et au Sorel News, ainsi que

des annonces publiées dans ces
journaux et des impressions de
tous genres exéoutéss à nos nte-
liers.

L'ADMINISTRATION.
e

M. ot Mme Beaudoin, de Mont-
réal, tout À Borel, envinte ehes
M. Napoléon Beaudoin.

»
Ily avait une grande aboo-

dance de produite agricoles de
toute sorte au marché, samedi.

*
Une trentaine de journaliers,

erployésaux chantiers du Lâvre,
ont été renvoyés ces jours der-
niere.

»

Il y a à Sorel 9 avocate, répar-
tis dana T bureaux ; 6 notaires,
dune & études ; & médecins, à
pharmacies et 2 Jautistes.,

Un ancien sorelois, M. Arthur
G, Labelle, vieut d'ouvrir à
Bouthbridge, Mnes, un grand
magaein de liqueure en gros ot
eu détail.

Une réunion de quelques citoy-
ens aura lieu ce soir au Carleton,
pour élaborer le programme de
ln célébration de la St-Jeau-Bop-
tiste, lo 24 du courant.

M. Léon Charland, de Mont-
réal, était en ville samedi. Il ro-
viendra la semaine prochaine
uvec en famille, passer l'été à
Borel.

*
La distribution des prix aux

élèves du collège Mout St Ber-
nard aura lieu jeudi, 20 juin, à
4 hre à. m. davs la ealle de l’A-
sadémie de Musique.

=
L'exposition des travaux aco-

luires des élèves du Mont St-Ber-
natd s'ouvrira vendredi prochaiu
et ao elôturera dimanche soir.

Qu'il y ait feule !
»

Une session publique de classe
d’affaires se tiendra au Mont St
Bernard de vendredi à dimanche,
entre 8 et 6 hre, p. m. On est ins-
tammeut prié d’y aseister.

*
Demain M. Bonin, garde-pêche

de Contrecœur, procèders devant
M, le magistrat Dorion, à Sorel,
eontre un individu de Contre-
cœur, qui s’obatine à faire ls pô-
che en violation de Ja loi.

*
La partie de baseball qui de-

vait être jouée dimanche dernier
À Borel entre les Mascotte, de
Montréal, et le club Le Sorel, a
dû être remise A cause du mau-
vais temps.

Vous voulez avoir de la bouns
bière en boutaille ? alors demau-
‘lez la bière Dawes capsulée, le
* Petit Cheval Vort” em vente
chez M. P. C. Lemoine, épicier,
Sorol.

-
Demain soir, à 8 heures, séan-

ce régulière de la Cour des Fo-
restiere Calholiques. Qu’on se
fase un devoir d'y necister al
l’on ue veut pas encourir l’amen-
de réglementaire.

*
M. Adrien Lavallée, marchand,

de Montréal, est en ville. Il de-
vra revenir avec en ‘amille vors
lu fn du mois, passer l'été dans
Ia maison qu’il se fait construire,
rae Augusta.

=»

Aujourd'hui s’iustruit devant
M. le magistrat Dorion la cause
d'un hôtelier de cette ville, aceu-
s6 d’avoir vendu des liquers spi-
ritaouses le dimanche. Plusieurs
tétnoins vont être entendus de
part et d'autre,

Loo»
La procemion du T. 8, Saore-

meut, qui devait avoir lieu di-
manche dernier, par les rues de
la ville, n été remise à dimanche
prochain, après les vêpres, à cau-
ee du mauvais temps.

*
Dane In liste que nous avons

publiée,vendredi, des vadeaux of-
ferte à Mme et à M. Armand

ao, à l’occasion de leur ma-

riage, uous avions omie de nen.
tiovner denx contres de table
présentés par Mello Augustine
ontbriand.

.
, Le dooteur Nulin, dentiste, vi-

sitors Sore! tous ios sumedis au
lieu do doux fois par mola, da.
rant les mois do juin, juitlet,
août otsoptombre. Î! tient sou
bureau chaz le Dr Bylvostre, rue
George. Adresse A Montrda! :
881a rno St Douis.

4 juin 1V01.—2n-
“

M, et Mme F. N. Cheguon,
marchand, ont lo pluisir do faire
part à loutre ntuis do la nulecance
de leur fille, Marie.Bimone-Lu-
eile, arrivéo lo 8 juin evurant,
1901.

LPurraio ot marraino, M, ot Mine
F. LefcLrre, avocat,

.
POLIE COMME UN ŒUF
Vous ne voulez pas (avoir le tête ain-

al : Vons voulez une chovulara brilluu-
to et éjuiess. Hervoz.vous du puigne
Electrique du Dr White, ot vus cheveux
ne touiburont jus pals vous n'aures
plus de maludiss da euir chavoln, pallie
eules, otc. Vendu avec une yarautie
écrite.
On demande des agantsnotifs partout:

Envoyez 60 eta en timbros-pesio pour
vous un prosarer un. Bi. N, Ise, Myr,
Decatur, Ll

*

Les 6ldves euivante ce présen-
terout A l’examen public pour
l'obtentiou du diplôme commer-
cisl : MM. La DoGraudpré, Fee
Puutbriand ot Léo Guévromout,
de Sorel ; Albert Perroa, de Fall.
Rivor, ot Ant. Piché, de Drum-
mondvillo. Cat exsineu avra lieu
au Mont St Bernard ot cotumon-
cers & 6} hra du soir.

*

M. A. l’. Vanasee, D. 11. O, KR.
do la Cour St Pierre des Fores
tiers Catholiques de Sorel, eat
parti dimanche pour Frasorville,
où s’evvre aujourd’hui la grande
convention dos divercos cours de
cot ordro pour la province, qui
ve terminors samedi.

-

SIROP CALMANT
—vu—

DR FRED. J. DEMERS.
ame

Les tuèros ne doivent pas ué-
gliger d'en faire prendro À laure
bébéa pour rendre le sommail, fa-
ciliter la dentition et calmer los
coliques, Il on a eauvé des mii.
liers. Ka vaute partout. Dépot
1157, rue St-Lauront, Montréal.

*
La Fète-Dieu a été célébrée

avec beaucoup de solennité à l’é-
glise paroissiale, dimanche dor-
nier. Le maîtro autel était eu-
perbemeut décoré, des lumièros
multicolores, disposées avec art,
figuraut vo immonse cœur.

C’est M. l'abbé Laviolotte qui
a officié.
Un très éloquent sormou u été

prouoneé par M. le curé Berusrd.
A l’iseue de la moseo il y eut,
dansl'églies, pracossion du T.-8.
Bacrement, qui resta oxposé, ju.
n’au soir, l'adoration dee fi
êles.
La fête fut couronnée par des

vôpres solennelles, chautées le
soir, à 7 heures,

AVIS.—M. Napoléon Latour,
de Sorel, aunonce qu’il est le teul
licencié, pour faire la distribution
des uffaires étrangères on ville :
comprenant ciroulaires, program-
mes, afficher des placards eto.
Nul autre que lui n’a le droit

d'agir ainsi, sous peine d'amende.
Tout envoi de l’étranger pout

lui être ndreseer par arpress.
28 mai 1901.-—1m.

*

Les dumes de Charité de Su-
rel, qui élirout une nouvoile pré-
sidente et autres dignitaires le
16 du courant, ont fait, daus le
cours des troie dernières ainéen,
un travail magnifique au profit
de l'hôpital du Sueré-Cœur. Loan
bezars organisés et touva par
elles, ot autres œuvres, ont rap-

rté la somme nonsidérab'e do
8,410,87.
Oe superbe résultat oudit plus

quo des volumes À la lovaugo do
ces dames ot de leurs dignitaires,
Mmo Hyacinthe Bonuchemin,
présidente ; Mme Gustave Har-
dy, vice-présidente ; Mio L. T.
Trompe, secrétaire, et Mmo l'hi-
lippe Duhamol, trésorière.
La somme ci-dessus (88,416 27

r les religieuses de l'inatitutio -
me Beauchemin ot les natr::

dignitaires de cette belle associn
tion se retireut satiefaitos du tru
vail accompli et du résullat obte-
nu. Elles remerciert du fond du
cœur le publio serelois ot les amis
du dehors qui ont bien voulu les
weconder daus la tâche ardue
elles avaient entreprise, ot font

des vœux pour que culles qui leur
sucodderont reçoivent autant
d'encouragement qu’elles en ent
eu durant leur terme d'office. re:omprend pas les collootes fait s- |

 

blesser leur modestiu, que lu re
traite de Mine II. Beauchemiu
et de son excellent cousell ot
ane grande perte pour l'ussocia-
tien et les œuvres qu'ello patron-
ne. Mme Beauchomin a fait por.
vonnellement des sacrifices eonel-
dérallea, ot son gble, son dévons.
ment, en graudo géudyositd en fu.
veur do l’œuvre de l'hôpital ne
eanralont être trop louungés ;
qu'elle recoive dono, au uom des
pauvres ot des orplisline, de biou
sincères romorcigluoute pour elle.
même ot les daines dévoudes de
10b couseil.

0* DEMANDE,—Dua homimes ot des
tomes qui veulent geguer de l’ar-

gent ut avuir de l’a:gent à écononiner,
our vendre ls Payne Electrique du
or White, Ce pelyno conserve ut fait

croître lee chevoux, II permet sux
wisnts de s'enrichir. Drevoté le Ÿ ld-
vier 1890, Envoyez GÙ clé pour vone
eu prozuier na DN. Woo, Oen, Myr,
Decatur, 111,

Dr HENRI DESJARDINS
Le De MM, Desjardiae, oculiatu de l'Ene-

Wat Oplthalmique do Montréal, re
proudra ses Visiteu à 3orel, comme l'an s
Bée durnière, aux dutessuivantes :

DIMANCHE LE 13 MAI
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{1 donnera 433 consultations Sch:a 11
Dr 8ylvestee, a1 No 18 rus George:
se Di IL Dusjarding tiont songbu.

rea td Moatrail, aa No 2080 Jruv St
Catherine:

Surel 26 avril +900. du.

UX B8OURDSB.—-CUue dowe siche,
qui e été guériv de sa sourdité ut

de Lourdonnements d'oruiilo par lus
tywpans artificiels de L’Insrrrne Are
CLOLAON, & remis à cet institut la eom-
wo de 25,000 dois afiu que toutes les
perso unies sourdes qui n'ont pas les
Muyune du se procurer les {ympans
puissent les avoir gratuitement, B'a-
dressor à L'INsriroT Nicitozson, 7a,
Eight Avenues, New-York,

15 et 1001,14,
ee a

Drame à Toronto

Frank Rutiadge, condamné
J'our vol de banque et menacé
do la potence, s’eet eulcidé ven-
dredi après-midi, À Toronto, en
se précipitant d’une hauteur de
tronte pieds, de la galerie inté-
rieure de la prison eur le pavé.
Il s’est brisé lo crÂae et à expiré
euviron une demi-heure après le
seut. Il avait été conduit avec
Rive À la cour où île avaient été
condausnés à vingt et un ans A
Kingstou pour vol avec offrac-
tlon et poursuivie pour le meur-
tre du conatable Boyd. Le déses-
poir semblait s'être emparé de
Rutledge, caril était sombre et
taciturne en retouruant à ia pri-
sou. Arrivé là, vu garde de la
prison le couduieit avec un autre
prisonuier à la ealle à manger,
vers trois heures. En chemin il
w'élança daus l’escalier, monta à
la galeria qui ost à trente pieds
du planeber et, sans hésiter, sau.
ta par-dessus la balustrade et
tomba eu paquet aur le pavé for-
mé de vers épais et de grillage
de fer, et ee fractyra le crâne.
Lus gardes we LAtèrent de le

porter à sa cellule et les docteurs
Richardson ot Snoath se sont
aussitôt rondue auprès de lui,
mais il était sans connaissance.
Il est 1nort une heure plus fard
sans reprendre connaissance.

Rutledge eat né À Streetsville,
Ont, et a servi plusieurs termes
A Kington pour vol et auaut
avant d'aller aux Etate-Unis, où
il a fait connaissance de Rice et
Jones.

Les terribles événements des
quelques derniers jours out déjà
coûté la vio de trois hommes : le
constable Boyd, tué dans l’oxer-
oice de son devair ; Thomas Jo-
nos, bleeed mortellemeut en ten-
tant de s'échapper, ot mainte
nant Rutledge qui s'est tud pour
échapper À la potence. Rice, le
dernior des cambrioleura, est
l’homme qui à tué Boyd et il est
certain d'être condamné.

 

 

CLOTURES en fil de Fer
$E=GALVANISE.

- OTURES en fil de fer de tou-
tes sortes pour Clôtures Ordinai-
res, pour Poulailliors et Barrières,
dn meilleur acier galvanisé, ma-
bufacturées daus la PROVINCE
D'UNTARIO.—Pour prix ot iu-
formations s'adresser à

ALFRED LUSSIER,
au Soreleis.

PERRIN c1v0s
LD INVEVTIONI ETRANGER

BCAUDAY & BROWN

waza Owns ST Anpssrreune

 

 Nous devons dire, au risque de| "07 Rua 87. Jaceuse, MONTREAL Vouts contnnisntion piristoment sonbéesfete.

Déplurable Accident

Un bion pénible accident o’uet
produit eutvodi ngudginidt à 13
d'Oridaus, dane la demMoure d'uv
monsieur Trudel, par suite do ii.
guotnoGo et do l'impruderss d'u
ne enfant do six nus. M. Trude!
seit placed duns une uriuoire, à:
y à guolque temps dcjA,les mu-
nitions d'un furil de, uhusee, vu-
tro uutres un potit ruc rempli de
poudre. Or, antnedi ap'èsemidi,
tuaduime Trudet était à faire te
ménage, ct sn potite fille ‘ui ui-
dnit. Coile-ci surtit du l'armoire
vu lot do vicilleries parmi lue-
quolles se trouvait le sac de pou

re, ct allo alla tout joter dune le
ôle, Un instaut après vue terri-

le explosion éclatait. Le poôte
étuit mis en pièues, et la mère €
la fille, frappées par les débrie,
dtulont reuveredos eur le plancher
de l’appartement.

Dus \oisins qui avaicut oulon-
da l’explosion accourureut iminé
disteruent, Ile trouvèrent anadu-
me Trude! sane cousuissauce et
souverte de eurrg. Lille était gra
vement blesséo A la figure ot à
une épaule. Quant à l'enfant, une
partie du poêle lui était tombSe
sur les jambes et les lui avait bri-
os. Tout était gâché dans l'ap-
partemoat et dus svudres rouges
répandues eur le plancher ae pro-
pageuit un coimmonoemest d'iu-
seudie, que deu voisius se sont
{hâtés d’éteindre peuduut que
d'autres v’emprestaient autour
due blasedos, qui sont, dit-ou,
dans un dtat très grave, La mero
et lu fillo out bien tuiili se fuire
tuer, ot il est bienprobable que
tous deux, mais "enfant surtout,
porterout les truces dos blessuree
gue cotte explosion leur a intili-
goes.

——— mt

HORT AUXBACILLES
Dans le monde scieutitigne, lo non-

veau produit découvert par le docteur
Urvanrem Dand.Rus à- Palerme, [uit
beaucoup de bruit, cor un graud mow.
Lre de phithislques vnt pu, grâve à lui,
recouvier la santé, Soninis à l'examen
de bombroeux savants, ce epéc.fque à
été resou un et épreuvé some l’unique
médipment quu is scibuce paissn en
dotiuitive vifrir contre Ja taberculuse,
A tel point qu'aujourd'hui les méle-
clunloa plaseu vogue ne dédaignent
Pasde prescrire la PoTION ANTISEFTI-
u:z comme un remède infaillible, non
svulemeut dans la tuberculuse, miuis
œvente contre les bronchites et les ca-
turrbes pulmonaires, affections mor.
telles et que, jusqu'à ce jour, l'art wé-
dical 10 adek'rait impuissant à combat-
tre,
Lu découverte est do fa plus haute

ilupurtance, b'ailleurs, parti nous a36-
of elle à fait grand bruit, per suite des
nombreuses gud. iseus de fs phtisie vb.
teuwws cu peu de temps. Eu trutant
avec v:tantiseptique les inaladies de la
poitrine, le distingué inventeur a ubte-
nus des ruoulta(s merveilleux, qui ou
vrent de nouvelles votes à l'art de gué-
rir, même los maladies considérdos jus.
qu'ici comme inguériesables,

Les substances composant ce sphei-
ue ont sur les autres antiseptiques

l'avantage de tuer les microbes sans
nuire à l'oranieme huwsia et d'avoir
une telle furce de diffusion qu'ils ue ré-
pandout avec facilité eur toute la eu-
porficie infeatés par les Laci:les, propa-
gatours et yénérateure de la suppurs-
tion, Par suite, la fièvre disparals, | ap-
pétit revient et les lurées augraentent,
En attendant, nous coustatons avec

plaisir qu'aucun iuveuleur n'a obtenn
aucune conséeration aussi sulennells
ue le ducteur Bandiera pour sa spécia*

lité. Ou ue trouverait phe un soul in-
dividu qui ne sente e&-n'exprime ss re-
connaissstice en félieitent l’heureux
iuventeur.
Quant à nous, nous faimut inter

prête des soutimonts du public, nous
prious le préparateur chimique de ne
pas se borner À expédier cults médecine
à coux qui lui eu font La demande, mait
qu'il veuille bien en établir un dépôt
dans uotre ville, afin qu'il soit facile de
saticfaire chacuu. @

i

important pour les personnes

Sourdes

Les Tympans artificiels en or
l'Inatitat Hollobscke sons reconnue
les seule efficaces contre la s0RDITE,
BEUIT DANS LA TETS %T DANS LES ORBIL-
ves, Un fonde permanent, soutenu par
ler dons de patients teconnalssant, a8-
torise ledit Institut à les fournir gre-
tuitement aux personnes qui ne pour-
raiont es los progurer, S’apagssen Ins.
TITOT Horcesecs, Ksxwar® Hoven
Kan…’e COURT, LonDARS W ANOLETES-

de

  

Pat ube nuladie pout 9 quértu
4 domicileonines Jours, sarelajes
tions b ujquos, sans douleur,
Jobiici sans patte de temps, pas d'u
age

Remède Végétai Dixon
C'estus tatailiible contre

falcveliame.

Le

De MacEay de Québec,
epécialiste In treilement desalenoit

se sine bien enpériser À tons
Cures’ ou autres reesèdes, et
mainteuget constamment et

TtoRetetyoe oo Las" usou -

Pour tonte Infonnation s‘adreume
potsounellemeut on gar lettre À la

Dixon Cure Co.
7. 3 LAIR, Goran

67% ras Soini-Deni MONTREAL 
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Messieure—I1 y à longétempe queje svuflrais, il ÿ # longtemps que je trAfnais une vie de misère,

que je niepuis dépetdre,
jamais recouvrer du santé. Je suis

prescrit, j € complètement recouv
remède à “dt pour url.

tuitement. Vous pouvez

À 6 heures du soir.

LA Gé MEDICALE FRAN

quan
‘élever une nom

Ils les voient maigrir,

Mère qui souffrez, ne désespérez pas,
eucore pour vous,

| Ce témoignage est bien suffisant pour
| démoutrer l’excelleuce des Pilules de Longue
Vie, mais nous tenons À prouver que nos

A] 2vancéy sont basés sur les faits, et c'est ff
pourquoi mous offrons à toute personne, |
qui nods enverra son adresse ainsi qu'un
timbre de 2 cents, une boîte de pilules gru-

BERRaDESGAS

Savez-vous tout ce qu'il

y

a de dunceur, de tendresse,
our dans cet être si délicat que les bébés appellent
wan,” et que Dieu mit sur la terre pour que l'Lomme

ue soit pas seul ?
Savez-vous combien i! est wigent de lui conserer une
€ sauté, et combienil vous sera plus profitable de payer

des comptes de plus eu plus gros chez le boulanger que
l’apothicaire.
Bien des hommes négligent la santé de leurs femmes
d c'est presque toujours sur elles que retombe le soiu

reuse famille.
s'épuiser par le dévouement

les dépensent pour les êtres oui leur sont chers, ct ne
cherchent pas à les rétablir, À leur donner des joues roses, de
l’emboupoint, et de squelettes vivants en faire des mamans
Vigoureuses, au saug rouge ct vermeil, débordantes de santé

force.
) 1s. «1 y a de l'espoir

ls, peu iniporte la gravité de votre mal. Il
de vous décider une fois pour toutes À commencer le

traitement par les

PilulesdofongueVie
(BONARD) !

qui ont opéré tant de guérisons et soulagé tant d'infurtuntes que Tanduie, la€bilité, entraînaient vers une tombe prématurément entr'ouvertepour toujours la table d'opérations et ses tortures. C'est votrebesoin d'être renouvelé, ct le sang c'est la vie,
Les témoiguages irrécusables des guérisons obtenues grâce aux Pilules deLongue Vie nous viennent de partout,

longuefile de lettres reçues À nos bureaux.

Fuyez
sang qui a

Eu voici un pris au hasard d’une

La Cle MÉDICALE FRANCÇO-COLONIALE,

d'anguisse et
de peines, tua santé état délabrée, j'étais faible comme un enfant et la moindre fatigue mu causait unc douleur

j'avais du dégoûtpour tout, | affection des tiens même me Præust ct je désespéraisde |
heureuse maintrnant de dire qu'après avoir Éconté tes tagus conseils d'une

amie qui :.valt été affigée comme moi dus maux puuticuliers À notre æxe, j'ai suivi tn traiement avee les
Pilules de League Vie; j'ai éprouvé un mieux sensible, et. persévérant uvec confiance dans le traitement

vivement recontisisssnte de ce que votre À ve
Ha

ne1

té lu sauté. Je vous swe tide

VYotn. bien dévouée, MADAME AUDKTTE. @

  
aussi consulter nos médecins gratuitement, cu écrivant

où en venauit à nos bureaux, au N° 202, rue Saint-Denis, de 9 heures du matin

Bo
——— eareas

CO-COLONIALE, 202 AUE ST-DENIS, MONTREAL.
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| LA CIE MEDICALE

Messieurs,

Ci-inelus un timbre de
PILULES DE LONGUE

Nom ...oceevevnnne

Adresse,

 

LA SOCIETE DE COLONISA. |
TION DU LAC ST-JEAN

Excursion des Cultivateurs
DE TOUTES LE3 PARTING

DE LA PROVINCE DE QUEBEC
AU LAC ST.JEAN

—vla LÉ--

1 —CHKNIN DE FER DE—

Québec et du Lac St-Jean,

Départ de Québec à 8,40 à: mu, ven-
dredi, le £8 juin 1001.
‘Prix du passage, 81.50, de Québus à

Roherval ot retour, Some classe,
lea billets de 1ère clame, au taux de

$32.50 aller at rstonr, seront aussi ven.
dus aux OULTIVATEURS SEULE-
MENT quien faront la demands aux
soussigués avant le jour du déport de
l’yxcussion.

Les billets seront bous pour le retuvr
usqu’su $8 juillet 1901,
Dea billets de passags pour les divers

vapours sur le Lac St-Jean, soront ven.
dug à raison de Octe aller ot retour de
Roberval en destination des eclopies
nouvelles du Lac 8t-Jean.

Prix réduite en cette ocession sur len
cheminée de fer du Qu£uze Cevraau,
dans le district de Desuce, et du Unsae
Nonp DU Camapa, en s'adressant aux
ageuts de stations de cos chetninsde for,

Pour plus amples détails, elresses.
vous &

M. L, E. CARUFEL,
1846 Rue Notre-Dame,

Moutréal.
—0U A=

RENE DUPONT,
Agent de Colonisation,

GC. do P,Q ot L. Bt J, Québec.
P,3,—MM" Caruful où Dupont, les

agonts do culonieation, accompagneront
les excursionnistes an Lac Vt-Jean.

31 Mai 1,01.— di,

ITUATION VACANTE.---Ou
"ee wei: ourreoanes dans chaque

ut nous. re)

   gages, pas de itations, pas d
speriat Mig. Ce. London, Unt

re Rd 
 

FRANCO-COLONIALE

202 RUE ST-DENIS.
MONTREAL.

 

  

3 cents. Veuillez im'expétier une boite échantillon de vos
VIE (BONARD)
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wen de 9Vernls «Slater’

memermcernes
Plasbin es cena pt te , an

leitrs clean <ute ena ais
plaïudee du seutis

Le vernis tilater cst t.xnnfacturé pour

protéger la chaussure Slater of conserve

an culr va srepiore. Pb empialo la

chaussure de sa fendilier et prolonge sa
durée. II pect acriir également pour lus

chaussures de fenomce ct d'enfants. Cha
que bouteille œwtient va coupon qui
vaut cinq cents quand vous achetes Ja

> chaussure “Slater.® Pils 2gcts la bou-

teillo of vous aves [ous votre argent,

Procures-vuus uno copls dn pemphlet

y  Quiea dore l'histoire.

00stéd0H00HH0HH004000

ART. LANGLOIS *“Bdtiiaigiit v= >
Chaussures
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Sur Commandes

Hommes Tonmos et Enfants.
 0 

Ouvragesfaits nar les meilleurs cordonniers de 1a ville.
Une

daus les ré rations de toutes sortes,
MM. Lebowibre, L. Gauthier et Zop. Milenbur , to 1a trois qu’

employée daue jus grandes manufastures des ta-Unis ot de
sotuellement à mon emploi,
publie vn général.

Unis vie‘ts ert respectueusement sollicitée,

‘ 0
spécialité dans les DOTTR4 SAUVAUES, DOTTES MALOUINES €

‘ont déjà ete
1 vutréel sent

ot Jdonascont pleine “et entière satisfaction où

EDOUARDBLAIS,Cordonnier
RUE PRINCE, SOREL

Entrola résidense du De Latravoree et lajpoutiquede M. Aloile Richard,  



 
 

 
 

 

 

Mehé la cuillère à potage ot s'est
levé d’uu trait, comme un diable
sortant d'oue boîte à eurprise…
Une eventure, qu'est-c0 que

cela rignifie ?
—L'éducation À l'armoricuiue.…

parblou, grommelle Gertrude eu
se retiraut sur uu sigue impé
ricux du waitre.
—Oh ! pape, vue aventure

avec un jeune Lomine très com-
me il faut, je vous prie de le crei-
re, reprit la fillette en souriant.
Vous saurez, mademoiselle,

pour votre gouvernu, que lus joue
nes hommes comte il faut n'ont
Jouwie d'aveutures, curtout eu
cmuibue, Expliquez-vous

==C'eet bien simoplo, petit j'ère.
Et vraimout, cela ne vaut pas
quo voue faseiez vos vilaine yeux
ni votrs grosse voix, J'avais ou-
blé mou porte-mousaie. La cho-
se arrive tous les jours, u'est ce

—Oui, oui, surtout À ceux qui
n'eu out point.…Ceutinuez…

—Jere m'en suis aporçue que
lorsque le conducteur m’a tendn
la main pour demander le prix
de ma place. Que faire ? Que ré-
pondre ? J'al'ais passer pour une
Ppauvresse, pour ute intrigante,

peut-être. J'étais rouge comme
une pivoiue et je centais que j'al-
lais pilir, pour ebanger… Ileu-
reusement, taudis que le sonduc-

tour tendait la main, un jeune

homme bien mis, tout à côté de

moi, tendit une pièce d'argent au
conducteur, en dieant : * Pronez

deux places.’ Ce monsieur, voy-
ant mon embarrne, avait deviné,

et gracieusement payait pour moi.
—Eb bien ! mademoiselle, voue

fuites de jolies choses. Accepter
aix sous d'un incosnu ! Mieux

valalt expligner au conduetour,

nu cocher, au coutrôleur, à toute

lu boutique !..Enfin, on n'oublie
pas son porte-monunie <jraud on
va on omnibus, ou bien l'on ve
va pas en omnibus quand ena
oublié eun perte-moumais!....
Comment allez vous les lui reu-
dre, ees six sous, À ce jeune hom-
me? Car j'espè @ que vous ne
comptes pub les garder pour en
faire des reliques…
—Mais, pops, j'ai en Carto.

Tiens, tu voie : M. Agénor Ba-
luchot, suruuméraire au mivietère
de...

Paps, sans en euteudre davag-
tage, arrache le carré de bristol
des mains de la fillette. Et il a'é-
crie :
—(Comment, uon content de

vous prôter insoleminent trente
centimes, au mépris de toutes les
convenaucer, ce monsieur vous
doune encore ea carto par-dessue

le marché | Mais c’est doncle pi-
re des auborteure, le deruier des
miserablee, ton jeune homrae très
commeil faut !

—Dastme, papa, pour pouvoir
lui rendre euu wrgeut, 11 tallait
bien coupaître fou adresse...
M. Chapoulot ne troavo rien à

répondre à cet ingénieux raison-
nement, méis par uu geste de
fort méchante humeur,il jette ea
serviette sur la table.

—I1 est écrit que jo ne diuersi
pas co soir ! Gertrude, va me
ebercher une voiture à l'heure.
Je veux rostituer immédiatement
ses six sous & cet Agénor, et lui
dire ses ‘juatro vérités.
—Oh ! pape, papa, vous ne fe-

rez pas çu. Ce eerait do l'ingrati-
tude...Rappelez-vous que, en dé-
finitive, ce jeune hommo a tiré
votre fille d’un mauvais pas...
—Un mauvais pas ! laisse-moi

tranquille, Il vous l'aurait plutôt
fait faire. D'ailleurs, taieez-vous,
mademoiselle, je n’ai pus de le-
çous à recevoir, et surtout de le-
gons de métuoire d’une écorvolée
Qui oublie son porte-mounaie eu
voyage.

Monsiour à pris ses bottines,
sa canne, son chapeau et un air
do plus en plus courroucé.
Gertrude reviont.
—Lo cocher est ou bas ; seule-

mont il u's consenti que pour une
course.
—A la course, soit. J'en preu-

drai une autre pour revonir.
Et mensieur s’en va, claquant

les portes, taudis que mademoi-
selle, rougissante, et toute émue,
ruconte A su ‘ vieilie sie” Ger.
trude qu’elle connaissait Agénor
beaucoup plus qu’elle v'uvuit osé
l’avouer À son pèro ; qu'il prensit,
depuis un mole su woics, 'om-
nibus tous les aoire, en mime
temps qu'elle ; que, saus en avoir
l'air, Charlotte avait bien vite re-
marqué qu’il l'avait remarqué,
etc, ota.
—ref, un joli mie-mac ? con-

clut la servante conaternée, eu
braulant lo menton, ot en invec-
tivant à part soi l'éducation à l’ar-
moricaive.

Agéuor cet dans sa chambre
de garçon, en train de ac dire
"qu’il ne luvers pae avant le len-
demaiu mutin la main que es
eLarmaute voisiue a fiôlée, eu
omnibus, pour prendre la carte
de visite qu’il lui présentait,

Soudain, on cogne à la porte,
Qui s’ouvre brusquement.
Un gros monsieur, essouflilé, Le

chapesu sur l'oreille, la canne au
poing, alt ircaption ches notre
amoureux.

=—=Moscieur, déclame l’envahis-
sour, votre eonduite est des plus
légères..iudique d'un cavalier
français. On u'sbuse pas ainsi,
uscd en est un ga'ant homme,
o l'innecence, do "nexpdrionce,

de la vaïvoté, de l'embarras d’une
jeune êlle bien élevée. Profiter de
l’abeeuce oimultande d'un père et
d’eau porte-menuaie pour offrir
brutalement tronte ssutimes, plus
une carte do visite, à une jeune
personne isolée, d'est peut-être
un bon placement, mais c'est ne
mauvaise setion. D'ailleurs les
voilà, vos six sous, ts Ossleu… Ma

fille ot moi, nous ne voulons avoir

rieu de commus avec vons.…
Et le gros moncieur, tout en

pérorant nves volubilité, s'est mis

le “ bou

 en devoir de te fuuiller. .
Avaut même qu'À génur, litté-

ralemout abasourdi, uit pa placer

un seul mot, uu uonvel Acteur eu-
tre en ecèae…

C'est lo ecchier furieux,l'inju-

re à la bouche, et bruudissaut un
fouet menaçant:

~Ben, par cxomple, en vid

2% encore un elient aqui fers bien

de me pas lsivaer de la graine

dans ma voiture. Je vous dis que

je paux vous prendre pour une

courae ; Vune acceptes ; vous me

recommandez même de me dépô-

cher ; puis, uue foie arrivé, vous

filez comme une zèb.e, vous vous

“carapatez” comme une couleu-

vre, tans me payer, et en me di-

saut de vous attendre. Pas de ça,

Lieotte. J'ai qu’une parole, moi.

Une course, c'est une course, rien

de plus. Paysz-moi...Allone, hop!
pas de pourbuire ei ça vous glue,

V

DU

—ÿ—

par gullon.
trop cher.

—.‘. —

 —0

général ne digèreront pout-être

pêcherait la digestion du vin.

cies

—eme )wt> 

¥, mals mes tronte
sous, ot plas vite que oa...
Agéuor n'y eomprond rien.

Mais le gros monsieur, qui à fou'-
ré précipitamment ses dix doigte
daus toutes 666 poches qu’il «
successivement retournées sure
résultat, est devenu tout pâle,
puis tout rouge, puis cramoisi.
puis violet.

Maintenaut il tire sur le vert.
Un arc-en-clel eu chupesn hau-

te forme ot em rediugote. quoi’
Ueuvaiuca à la fin quo eco ln.

borieuses recherches sint inutl.
les, M. Aristide Chapoulet, s'd-
pougesot le frent avec sos gants
reteints qu'il preud pour son
mouchoir, répond faiblemout,
d'une voix evirecoupée, À une
dornldre ot plus émergigud sv.
mation du cocher:

—~J'ai...oublié... mun... mon...
porte-mounaie !
—Connu, connu ! rugt l'anto-

médon. Oo mel'a du;à faite. l'aut
pas la recommencer. Vous racou-
terez c’te blague au commissaire.
Chez moi, ç& ne mord pas, Eu
v'ià an clieut, par e «ermple !

Etil se dispose À empoigner
pac lo bras l'in‘ortuné M. Ula-
poulot qui, inerte, déccspéré. «ô-
toyent l'apoplezie, vu se laisser
faire...
Mais Agéuor—une vraie nro-

vidence pour le ‘amille—a déjà
retiré de con guusset la somme
nécessaire eù cougédiu lo cocher,
d’un beau geste. ..
—Vous permettes? dit aveo

ane exquise wo:itos-e le jouue
homme à M.Chapou'ot,qris Luat
juste la force d'artivuler:

— Comment dons, cher mon. 

 

INBESCARN
DONT LA COMPOSITION EST RBBLLEMENT CONNUE DES MEDECINS

Dose :—Un demi verre & vin avant chaque repas.

TONIQUE INCOMPARABLE

PRIX

VIN DES CARMES
(Luvariablemeut le même partout)

LA BOUTEILLE. sn.
.$0.75

LA DOUZAINE.......-»..8.00

On dit souvent : le VIN DES CARMES

est cher. Nous l'admettons. Faites «. v. p. cette

remarque A votre médecin, lui qui en connait ls

composition. Il vous aurs bientôt rassuré ou

disant : Si vous connaiesiez comme moi le prix

das médicaments qui y entrent, vous ne diriez

pas qu’il est chor. Los droite seuls eout de $1.60

Un bon article n'est jamais payé

AVIS IMPORTANT

Les personnes qui ne digbrent pas le vio on

VIN DES CARMES. Nous avons consulté à

ce sujot des médecins d'expérience. Il nous ont

fuit connaître qu’uso dizaine de grains de bi.

carbonate de soude (Soda à pâte) dans un verre

a patte d'eau pris immédiatement après le re-

pas, corrigerait le défaut de l’ostomac qui em-

on poutse procurer le VIN DES CARMES

J. 0. Fagnan & Cie.

AcENTS GÉNÉRAUX POUR TOUT LE CANADA

A. Toussaint & Cie,
184 RUB BT. PAUL, QUEBEC.

sienr, aves plaisir. Vous sav.z,

pas mieux lo

A SOREL,

1 LATER) NARA NMA. JR § Se mye pe

 

 

 
 

vingt-oluq ce-:times de pourboire,
pas davantage...
Le père do Mile Charlotte, qui

tout À l'héute 16 comprenait polat
qu'on u'eût pue toujours eur sei
trente oentiies POUr payer son
omnibue, eon.mence à admettre
qu’on soit À l’occasion bion hou-
rex de (nmbor sur quelqu'un
qui vous avance compluisamment
troute-cing sous pour solder um
cocher Tipitos able,

Avsel, mclrré les émotions di-
ver.ce cb i.ecoutumées qu'il
viont de eubir, cst-e0 AYeO UD s0U-
rire prosrne gracieux qu’il dit à
Agéuor: =
—Monciour — Monsieur Dale-

chot, je crois * tronte contimos et
un fravo soizante-yulnge, cols fit
varante et uu tous que je vous

dole. Bi vous voulez me faire le
plaisir de vonir dîuer ches moi
ve voir, nous rdgleroas immédia.
teurvnt cette petite uffalie. Au.
cien négociaut, jo n'aime point
les viol lea dettes. D'ailleurs, los
bone comptes fout lus bous emis.

wok
Un quart-d'heure après, Ger.

trude mcltait un couvert de plus
À ln table des Chapoulot.

It y cet encore.
Le muis suivant, en effet, en

publiait À la maiile les Lane de
Mlle Charlotta et de M. Agévor.

Et le pups Chapoulot diesit à
qui voulait l’eutendro:

—N’empruutez jamuis, Ô pères
de fumille. Cn coûte trop eher.
J'ui eu, une fois en ma vie, qua-
rante et au aous de dettes, ot j'ai
ét obligé, pour les payer, de
‘lozner ma Élle, plus quatre-viogt
tuille frau ca de dot !...….….

IKNRI SECOND.

MES

 —00e =

REY 4

(LONDON)
Brassôé avec un soin et une padosution o

Jusqu'à ee qu'on ait atteint le véritable corps 6t le véritable

arôme. Bon gout est 1e véritablo gout du bon maito ob du

bon houblon. On n'emplole pas de subetituts. Lomau'ulle

a asses vicilli on la mot en boutelltes, et alors un breuvage
tout-b-Fait délicieux est offort aux consommateurs.—Mlle

tonifie ot valralohit le corps et étanche la soif. Uuo caisso
à la maison vous prouvers hors de tout doute que c'est la
meollleure bière de table qui soit faite

ARTHUR FRANOŒUR, “° SOREL. P. Q.
ENT, RUB DE LA REINE

 

      
au
Ng

GHEEEHEIEHEHEED

Atd

GRANDES__

AMELIORATIONS
—me;{};eue

, Nous agrandisions notre magasin du double
alin do répoudre 4 la demande de notre commerce
qui augmente à chaque jour.

Notre magasin sera aussi très Spacieux-

NOTRE SYSTEME DE VENDRE A

Un Soul Prix
EST UN SUCOES ENORME,

le publie est fatigué de so faire demander des prix
ridicules et choisia de préférence un magasin à
UN SEUL PRIX.

Duraut ee mois de Murs nous commencerons
À offrir los nouvelles marchandises du printemps.

. Boperbos dtoffes & robes pour costumes da
priutemps, patrons nouveaux. Les dames de-
vraient voir ceci avant d’uchetor.
03Grand choix dans les Stoffes noires pour robes.

Nous faisons une réduction importantes sur
plusieurs lignes de marchandises do la snison
précédénte.

Nous avons toujours des beaux jobs à offrir.

Venez examiner notre exposition de tapis,

Nous vendons pour 50c. uv tapis qui vautail- -
leurs 76c: Venes comparer ot vous jugerez.

Nous vendons à 90c. un brassels qui vaut sil-
leurs $1.25. Vouez voir si nous disons vrai.

NOS PRELARTS SONT A REDUCTION.

C, O. Paradis, - - Sorel.
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CARLETON HOTEL
Sorel, FP. Q.

 

ALF. LACOU!TURE, Prov.
TOUT L'AMBURLEMENT

VOX SET ARNOUVOLÉÀ SEUL ua
—0—

Maguifiques sslons,?oalle à dtner spleu-
aide, Chambres à c>ucher aves bous

lisa, Bollee Salles d'échantillons,
——

LIQUEURS ET CIGARES DE CHOIX

arPUIX POPULAIRES,
85 Places d'écuries,

Hotel Riendeau
En Face De l'Hôtel de Ville et

du Palaie do jastios.

Quelques pas des bateaux et des
gares de eLemine de fer.

58-60 Place Jacques-Cartier,
MONTREAL.

J. ARTHUR TANGUAY
PROPRIÉTAIRE.

    

EY

BEAUDRY & BROWN
tnosmmume One er Anvarraune

vor Aus OT. JadquEe. MONTREAL

 

natonrage

Quebec Southern Ry.

 

    
TRAIN MELE

Départ do Borel 4 6 in A, M,

EXPRESS

Départ de Sorel à 3.20 bre P. M.

Le train môlé arrive à Sorel à 9,30 Lrs
Po mm» et l’exprees à 10,35 à. m.

Maccordements avos tout les chewius de
fur pour l’Ksst, l’Onest et los

Etats-Unis.
—

Part le train qui part de Sorel à 3.90
hrs p. m. les passagers qui 66 reu-
dent & Worcester, Boston, ew,

ne changent pas de chars.

A. H. HARRIS,
Gérent-Géuéral du trafic,

; MOQUIN, Montréal
. GQ,

Agent à Borel
Janvier 1001, 
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LP Chemin de fer de la Rive Sud
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Prenant effet Jeudi, le 16 Mai 1901, a 6-00 hrs a- m.
__ .
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